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AMC EY Tunisie, présente la 4ème édition 
du baromètre des entreprises en Tunisie. 

Les éditions précédentes ont été très bien 
accueillies par la communauté des affaires  
et la sphère économique, et le Baromètre 
EY devient une source attendue pour  
exprimer un éclairage objectif et profes-
sionnel du moral, des préoccupations et des  
perspectives des entreprises implantées en 
Tunisie.
 
A cette occasion, nous souhaitons 
remercier les nombreux dirigeants qui 
ont participé et pris le temps de partager 
leurs points de vue sur les nombreux sujets 
touchant les entreprises en Tunisie.
 
Nous tenons à remercier également 
Emir Sfaxi et Hager Ben Mahmoud pour 
l’implication et la persévérance déployées 
pour l’aboutissement de ce projet, ainsi que 
tous les managers du Bureau de EY Tunis 
pour leur précieuse contribution.
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Sami Zaoui
Associé, Advisory Services

Ambivalence est probablement le mot qui sied à la 
situation des entreprises implantées en Tunisie. Op-
timistes, elles le sont, puisque leur activité commer-
ciale est favorablement orientée, qu’elles mènent 
tambour battant de nombreux projets internes à ca-
ractère stratégique ou opérationnel, et que l’inves-
tissement est une composante essentielle de leur 
feuille de route pour les années à venir. Pessimistes, 
elles le sont également à travers le regard sévère 
qu’elles portent sur les perspectives d’évolution 
de la situation politique, mais surtout économique 
et sociale de notre pays. Le baromètre EY 2016 
constitue ainsi leur porte-voix, et les messages-clés 
qu’elles souhaitent adresser sont on ne peut plus 
explicites: l’intérêt national doit primer sur les in-
térêts corporatistes et le climat d’affaires doit être 
amélioré, ce qui donnera des ailes à nos valeureuses 
entreprises. 

Noureddine Hajji
Associé, Directeur Général

Le baromètre EY, désormais rendez-vous incontour-
nable pour exprimer la voix du secteur privé, fait 
ressortir dans cette version 2016 le décalage fort 
entre la réalité et les capacités de nos entreprises 
pour aller de l’avant, d’un côté, et le contexte po-
litique, économique et social qui tire encore et en-
core vers le bas, de l’autre. Nos entreprises résistent  
à toutes sortes de débâcles depuis la révolution  
de 2011, même si des signes d’essoufflement  
commencent désormais à apparaitre. Malgré cela, 
elles continuent à faire de la croissance et à se  
projeter dans un avenir meilleur. Elles nous donnent 
de bonnes raisons d’espérer et nous font rêver de ce 
qu’elles sont capables de faire si les pouvoirs publics 
font juste ce qu’ils ont à faire.
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Depuis 2011, voire depuis l’année 2008, année de début de 
la crise économique mondiale, les entreprises tunisiennes évo-
luent dans un environnement fragilisé par de nombreux facteurs 
d’instabilité, qu’ils soient internes ou externes à la Tunisie. Au vu 
de ces facteurs et des analyses développées aussi bien par les 
experts économiques locaux que par les institutions internatio-
nales, il y avait lieu de s’attendre à des résultats contrastés, voire 
négatifs concernant la croissance des entreprises. 
Contre toute attente, on observe une tendance positive d’évo-
lution du chiffre d’affaires. En effet, plus de la moitié des entre-

La croissance de l’activité des entreprises peut être portée par 
des facteurs externes, tels la croissance du marché, ou par des 
facteurs internes, liés au développement de l’offre produits, au 
positionnement stratégique sur de nouveaux marchés ou au ren-
forcement des processus et outils internes.  
A l’instar de l’édition 2014, les résultats du Baromètre 2016 
mettent en évidence que l’augmentation du chiffre d’affaires est 
avant tout le fruit des efforts déployés par les entreprises elles-
mêmes. L’amélioration de l’offre produits est en tête (pour près 
de la moitié des répondants), suivie par l’amélioration de la force 
de vente et le renforcement des moyens et outils internes logis-
tiques ou informatiques (ce facteur passe de 16% en 2014 à 29% 
en 2016). Ainsi, le facteur externe d’amélioration de l’activité 
pour le secteur ou le marché n’apparaît pas comme déterminant. 

Près du quart des entreprises interrogées a fait état d’une 
baisse, voire d’une forte baisse du chiffre d’affaires en 2015 par 
rapport à 2014. Les ¾ de ces entreprises attribuent à titre prin-
cipal la baisse d’activité à une conjoncture économique qu’elles 
estiment défavorable. 
Les autres principales raisons invoquées par les entreprises qui 
subissent une baisse d’activité sont à caractère exogène: ni-
veau de concurrence, demande clients et concurrence déloyale. 
Les facteurs internes ne sont cités qu’en dernier ressort, qu’il 
s’agisse de difficultés liées à la gestion des ressources humaines 
ou de problèmes dans le processus de production.

prises tunisiennes (54%) connait une amélioration de son chiffre 
d’affaires en 2015 par comparaison à 2014, en légère baisse 
par rapport aux résultats du Baromètre 2014. Cette tendance 
est accentuée pour les entreprises dont le chiffre d’affaires est 
inférieur à 50 millions de dinars, puisque 56% d’entre elles ont 
connu une amélioration du chiffre d’affaires contre 47% pour les 
autres entreprises.
A contrario, le chiffre d’affaires est en baisse pour près du quart 
des entreprises interrogées. 

Situation et perspectives 
commerciales
Marchés et ventes

Les entreprises performent bien … voire très bien au regard de la conjoncture

Evolution du chiffre d’affaires par taille d’entreprise

Facteurs d’amélioration (plusieurs réponses possibles)

Les raisons qui ont altéré l’évolution du chiffre d’affaires 
(plusieurs réponses possibles)

Evolution du chiffre d’affaires

La croissance des entreprises est tirée par une véritable dynamique commerciale interne

La mauvaise conjoncture économique explique les difficultés des entreprises
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Les tendances pour les 12 prochains mois                                  
Malgré la conjoncture,  les décideurs se déclarent franchement 
optimistes par rapport à l’évolution de leur activité pour les 12 
prochains mois. Plus des 2/3 des entreprises prévoient une amé-
lioration de l’activité et 13% prévoient même une forte amélio-
ration. Il est clair que ces entreprises estiment disposer des res-
sources et des réponses adéquates pour se prémunir des effets 
de la conjoncture actuelle en Tunisie et de la crise économique 
qui frappe de plein fouet notre région.

Les éléments qui influencent le plus l’activité sont clairement 
liés aux troubles que traverse le pays depuis la Révolution et le 
début de la guerre en Libye. La situation sécuritaire (65% des 
répondants), l’environnement politique (52%) et la géopolitique 
régionale (45%) sont pointés par les entrepreneurs tunisiens 
comme étant les principaux facteurs qui influenceront leurs ac-
tivités, puisqu’ils constituent trois des quatre premiers facteurs 
d’influence. 
Toutefois, l’évolution de la conjoncture économique est sociale 
redevient le premier facteur d’influence pour l’évolution de l’ac-
tivité commerciale, alors qu’en 2014, l’évolution de la situation 
politique en Tunisie était citée en premier, et ce par 80% des 
répondants. Il y a aujourd’hui une attente forte que la sphère 
économique et sociale reprenne ses droits, cette attente portant 
sur une amélioration générale de la conjoncture. La morosité 
ambiante influencerait-elle les dirigeants d’entreprise?  
Il convient enfin de relever que l’évolution du cadre de l’inves-
tissement en Tunisie ne vient qu’en cinquième position des fac-
teurs d’influence, cité uniquement par 28% des répondants. 

Moins de stabilité qu’en 2014                                                        
Mais ce scénario favorable ne s’applique pas à l’ensemble des en-
treprises sondées. En effet, seules ¼ (24%) des entreprises s’at-
tendent à une stabilité de l’activité, contre 32% en 2014. Cette 
baisse sensible de 8 points se répartit à parts égales entre les 
deux pôles positif et négatif d’évolution attendue de l’activité. 
Ainsi, 8% des entreprises s’attendent à une dégradation de leur 
activité sur les douze prochains mois, contre 4% seulement en 
2014. Il est donc clair que des signes d’essoufflement des entre-
prises apparaissent. Ce constat est renforcé par l’analyse d’évo-
lution de l’activité des entreprises ayant connu une baisse de leur 
chiffre d’affaires. Seul 1/3 de ces entreprises s’attend à une amé-
lioration de leur activité au cours des douze prochains mois.

Vers une fragilisation en profondeur du tissu économique tunisien? 

Des éléments d'influence exogènes à l'entreprise

Perspectives d’évolution d’activité

Mounir Ghazali
Associé, Stratégie, Marketing & Innovation

Depuis 2011, l’actualité politique et sécuritaire du pays n’a pas laissé de place à une reprise effective.  5 ans après, les 
signes d’essoufflement sont visibles dans l’évolution du chiffre d’affaires et dans les perspectives commerciales. Ce 
glissement accentue les extrêmes des pyramides de nos illustrations si l’on compare les résultats de 2016 à ceux de 
2014. C’est le cas de l’évolution du chiffre d’affaires où les extrêmes des pyramides, en forte hausse et en forte baisse, 
ont sensiblement augmenté. Il en est de même pour les perspectives commerciales.
Les gagnants nous donnent des raisons pour cultiver notre optimisme, les entreprises en difficultés nous rappellent à 
plus de vigilance pour la période à venir.
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Perspectives pour les entreprises ayant connu
une baisse du chiffre d’affaires en 2015

Facteurs d’influence des perspectives d’évolution 
(plusieurs réponses possibles)
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En mettant en évidence une amélioration ou une stabilisation 
des processus supply chain (approvisionnement, production, 
distribution) des entreprises, le Baromètre 2014 illustrait le fait 
que les entreprises quittaient la zone de turbulences qui avait 
marqué les années 2011 à 2013. Cette amélioration ou stabili-
sation se poursuit et se renforce, puisque moins d’une entreprise 
sur six (13%) fait part d’une dégradation des processus supply 
chain. Plus de la moitié des dirigeants interrogés en 2016 dé-
clarent même une amélioration de leurs processus en 2016 
comparativement à 2014. 

Les réponses des entreprises concernant les facteurs ayant im-
pacté positivement leurs processus supply chain sont tranchées. 
Elles se sont en effet appuyées sur une démarche volontariste, 
en mettant en œuvre des projets internes d’amélioration de 
la performance opérationnelle. Cette approche a été mise en 
œuvre indifféremment par les entreprises de plus et de moins de 
50 millions de dinars de chiffre d’affaires. 
Les deuxième et troisième facteurs cités sont le maintien de re-
lations fortes aussi bien avec les clients qu’avec les fournisseurs.   
Ceci exprime une forte maturité des entreprises, qui cherchent 
la stabilité (voire la performance) en s’appuyant sur le renfor-
cement de leurs relations avec les parties prenantes opération-
nelles directes . 
La dégradation des processus supply chain des entreprises pro-
vient quant à elle de la détérioration des supports de distribu-
tion, de la baisse de productivité mais également de l’évolution 
négative de l’activité commerciale.  

Alors que 41% des entreprises faisaient état d’une dégradation 
de leur situation sociale dans le cadre du Baromètre 2012 et 27% 
dans le cadre du Baromètre 2014, elles ne sont plus que 16% 
à voir l’axe Ressources humaines continuer à se dégrader. Par 
ailleurs, l’amélioration se poursuit pour plus de 44% des entre-

De même que pour les processus supply chain, la situation de tré-
sorerie des entreprises poursuit son amélioration déjà entamée 
en 2014. Ainsi, plus de 40% des dirigeants interrogés soulignent 
que leur trésorerie a connu une évolution positive. En revanche, 
une frange importante des entreprises (28%) continue à subir 
une dégradation de la trésorerie. 

prises, 10% d’entre elles affichant même une forte amélioration. 
Les entreprises font preuve d’une gestion dynamique de leurs 
ressources humaines. Ainsi, 68% des entreprises lient cette sta-
bilité au climat social interne. A la question «Avez-vous vécu 
des perturbations sociales au cours des années 2014 et/ou 

La détérioration des délais clients et les fluctuations de change 
apparaissent comme les deux facteurs d’influence négative de la 
trésorerie des entreprises. Par ailleurs, les entreprises soulignent 
une certaine facilité d’accès aux financements bancaires, puisque 
celui-ci est cité comme un élément favorable de l’évolution de la 
trésorerie par 33% des entreprises. En revanche, 15% des entre-
prises le soulignent comme un facteur d’influence négatif.

Situation interne liée aux 
processus opérationnels 
Supply chain, Ressources humaines, Trésorerie

Les processus Supply chain poursuivent la tendance positive initiée en 2014

Vers une stabilisation de la situation sociale des entreprises

Facteurs d’influence (plusieurs réponses possibles)

Perspectives d’évolution de la Supply Chain

L’encours clients et les fluctuations de change impactent négativement la trésorerie 
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2015? », plus de la moitié des réponses étaient négatives (63%) 
et 32% affirment avoir connu des perturbations mais que celles-ci 
sont maîtrisées. Les entreprises mettent également en avant la 
conduite de plans de transformation RH. 
Mais les difficultés rencontrées par les entreprises sont d’un 
autre ordre. 71% d’entre elles affirment rencontrer des difficultés 
dans le recrutement de cadres expérimentés (pour 66% des diri-
geants interrogés), d’agents techniques expérimentés (43%) et 
de cadres supérieurs juniors (41%).

Concernant la situation interne au cours des 12 prochains mois, 
les dirigeants des entreprises font preuve d’un fort optimisme 
avec 54% d’amélioration prévue, contre seulement 6% qui s’at-
tendent à une dégradation. A noter toutefois la chute du nombre 
d’entreprises qui s’attendent à une forte amélioration (4% contre 
15% lors de l’édition précédente du Baromètre). 

Ainsi que l’exprime le graphe ci-dessus, les entreprises font 
preuve d’un véritable dynamisme pour améliorer leur perfor-
mance interne, leurs projets internes portant sur la dimension 
stratégique, l’optimisation des processus Supply chain, ainsi 
qu’une réorganisation au niveau des Ressources Humaines.

A la question « Si la conjoncture devait rester ce qu’elle est, 
voire se dégrader, au bout de combien de temps votre activité 
serait-elle selon vous menacée? », les dirigeants d’entreprises 
ne sont plus que 25% à estimer que leur activité ne serait pas 
menacée, contre 33% lors du Baromètre 2014. Il s’agit des en-
treprises du secteur des produits de consommation, du  secteur 
pharmaceutique et du secteur de l’énergie et des entreprises tra-
vaillant à destination de l’étranger. 

Près de 40% des entreprises enquêtées estiment être en suref-
fectif. Celles-ci-ci justifient leur sureffectif principalement par la 
décision de maintenir l’effectif en prévision d’un regain d’activité 
(24%) ou par les difficultés à mettre en œuvre un plan de réduc-
tion d’effectif (34%). En revanche, 41% des entreprises subissant 
un sureffectif sont actuellement en cours de mise en œuvre d’un 
plan de réduction d’effectif.

Les entreprises restent résilientes, mais des signes d'essoufflement apparaissent

Perspectives d’évolution

Perspectives pour les entreprises ayant connu
une baisse du chiffre d’affaires en 2015

Perspectives d’évolution 

Perspectives de résilience

Facteurs d’influence (plusieurs réponses possibles)

Faez Choyakh
Associé, Fiscalité & Assistance aux Entreprises

La situation interne de nos entreprises est bien mitigée. Si les processus supply chain connaissent une bonne 
évolution et que le climat interne tend à se stabiliser, la trésorerie, bien qu’affichant une évolution positive, 
demeure menacée par la fluctuation des cours de change et des encours clients.  
Les perspectives d’évolution de la situation interne sont nettement moins optimistes qu’en 2014. Les entreprises 
trouvent des difficultés à recruter des cadres expérimentés et juniors. Nos dirigeants insistent sur la résilience de leur 
business,  mais cette tendance se trouve dépréciée par rapport à 2014.  
En résumé, les entreprises tunisiennes se renforcent en interne en misant sur des revues de la stratégie et des 
optimisations des processus, mais la conjoncture tend à les rattraper et à étouffer leurs élans.Po
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Stratégies d’investissement 
et Création d’emplois 
Focus sur les intentions des entreprises

Des intentions réelles d’investissement, malgré un climat d’investissement défavorable

Perspectives mitigées d'investissement dans les régions de l’intérieur en Tunisie

Les pronostics des dirigeants quant à l’évolution du climat d’in-
vestissement au cours des douze prochains mois apparait mitigé 
et dans la retenue, puisque 38% d’entre eux s’attendent à une dé-
gradation de climat d’investissement et un tiers seulement pré-
voit une amélioration légère. Toutefois, les entreprises semblent 
déconnecter leur stratégie d’investissement du climat d’investis-
sement ambiant. En effet, elles ne sont plus que 8% à envisager 
de réduire leurs investissements. Ainsi, malgré des prévisions 
peu reluisantes si l’on combine stabilité et dégradation (soit 69%), 
les dirigeants comptent, en grande majorité, augmenter ou main-
tenir leurs investissements.

La moitié des dirigeants interrogés exclue d’investir dans des 
régions de l’intérieur dans un horizon prévisible. Ils mettent 
en avant la conjoncture actuelle qu’ils jugent défavorable, l’ab-
sence d’attractivité intrinsèque de ces régions mais également 
le manque de visibilité politique, sociale et sécuritaire dans ces 
régions. 
L’expansion d’activité est présentée comme la principale moti-
vation des entreprises qui envisagent d’investir dans les régions 
de l’intérieur. Celles-ci sont ainsi perçues par certains dirigeants 
d’entreprises comme une nouvelle frontière, des zones d’activité 
peu explorées que ce soit sur les plans commercial, logistique ou 
production.

L’analyse par nationalité de l’investisseur présente à ce titre un 
intérêt particulier. En effet, les entreprises 100% tunisiennes 
affichent des intentions fortes d’augmentation de l’investisse-
ment (54% des répondants). Ceci constitue un inversement de 
tendance par rapport au Baromètre 2014, puisqu’à l’époque, 
seules 32% des entreprises tunisiennes envisageaient d’augmen-
ter leurs investissements, contre 49% pour l’ensemble de l’échan-
tillon. Quant aux entreprises 100% étrangères, elles sont 38% à 
envisager d’accroître leurs investissements et 48% à les mainte-
nir, ce qui ramène le taux global des entreprises étrangères qui 
maintiennent ou augmentent leurs investissements à 86%.

Perspectives d’évolution du climat d’investissement Intentions d’investissement au cours des 12 prochains mois

Principale raison de souhait ou de refus d’investissement 
dans les régions de l’intérieur

Les actions envisagées en 2016 pour répondre à la conjoncture 
contrastent avec celles qui avaient été annoncées dans le cadre 
du Baromètre 2014. En 2014, les entreprises étaient sur la dé-
fensive et citaient des mesures à caractère conservatoire, telles 
que la mise en place de programmes de réduction de coûts (50%) 
ou le report d’investissements prévus (28%). En 2016, même si 
les programmes de réduction de coûts sont toujours envisagés 
par 45% des répondants, d’autres actions plus tournées vers 
l’avenir sont citées, telles que le partenariat, l’augmentation des 
fonds propres et la croissance externe.

Actions à réaliser pour répondre à la conjoncture actuelle

Typologie des projets envisagés
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Si le Maghreb continue à tenir le haut du pavé en termes de 
présence internationale des entreprises tunisiennes, l’Afrique 
sub-saharienne s’affiche sans conteste comme la destination de 
demain. 20% des entreprises y sont déjà implantées et 26% l’envi-
sagent de façon sérieuse. Ainsi, si les intentions d’investissement 

Près de neuf dirigeants sur dix envisagent de mettre en œuvre 
des projets d’investissement ou de restructuration. Ces projets 
sont réellement diversifiés, et les dirigeants citent aussi bien le 
partenariat avec des partenaires stratégiques ou financiers que 
l’acquisition d’entreprises. 
Mais la diversification vers de nouveaux secteurs ou métiers 
constitue un fait marquant. En effet, cette intention illustre le 
fait que, pour les entreprises tunisiennes, l’univers du possible 
est étendu, et que la réflexion qu’elles mènent sur leur avenir ne 
se limite pas à leur périmètre d’activité actuel.

Les sources de financement traditionnelles (autofinancement 
et endettement bancaire) contribueront à financer une partie 
significative des projets d’investissement, respectivement pour 
les deux tiers et la moitié des entreprises. Mais les sources alter-
natives, notamment l’ouverture du capital à des partenaires ou 
l’introduction en bourse sont sérieusement envisagées. 

se réalisent, plus d’une entreprise enquêtée sur deux aura une 
présence dans un pays du Maghreb, et près d’une sur deux en 
Afrique sub-saharienne. L’internationalisation de nos entreprises 
ne serait donc plus un mythe … 

Le Maghreb et l’Afrique sub-saharienne sur le podium de l’investissement à l’étranger

Une grande variété de projets prévus pour l’avenir

Une grande diversité dans le financement des projets à venir

Présence ou intention d’investissement à l’étranger

Ridha Ben Zaied
Associé, Comptabilité, Conformité, et Reporting 

Les entreprises implantées en Tunisie font preuve d’une véritable soif d’investissement. Elles déclarent maintenir ou 
accroître leur investissement, et ce, qu’elles soient tunisiennes ou étrangères. Mais ce qui est marquant est que ces 
intentions sont appuyées par des visions stratégiques précises. L’Afrique sub-saharienne apparaît comme une terre 
d’expansion d’activité pour de nombreuses entreprises, rejoignant ainsi le Maghreb. Par ailleurs, les projets d’investis-
sement des entreprises sont étayés par des réflexions approfondies sur la manière de les conduire ou de les financer: 
partenariat, croissance externe, introduction en Bourse, ... sont au cœur des ambitions des entreprises. 
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Typologie des projets envisagés

Mode de financement des projets (plusieurs réponses possibles)



Baromètre 2016 des entreprises en Tunisie • Moral, préoccupations et perspectives des dirigeants d’entreprises

12

Si les dirigeants d’entreprisses étaient 19% en 2014 à estimer 
que la situation politique était bonne, ils ne sont plus aujourd’hui 
que 15% à le penser. Malgré une stabilité politique apparente, 
les commentaires des dirigeants d’entreprises pointent la len-
teur des réformes, l’absence d’un leadership prononcé, l’ab-
sence d’une vision stratégique sur le moyen et le long terme 
ainsi qu’une prise de décision plus qu’approximative comme les 

Aux yeux des dirigeants d’entreprises, la situation économique 
et sociale reste mauvaise pour 90% d’entre eux, de même qu’en 
2014. En revanche, les dirigeants sont beaucoup moins opti-

Le manque d’investissement est l’un des critères majeurs de la 
dégradation de la situation économique selon les dirigeants. 
L’analyse des barrières et obstacles qui constituent un frein à 
l’investissement met en évidence trois raisons principales qui 
restent du ressort des Pouvoirs publics: la lourdeur adminis-
trative (pour 75% des interrogés), la corruption administrative 
(41%) et la législation du travail (33% des dirigeants interrogés). 

raisons de leur pessimisme vis-à-vis de la situation politique du 
pays. Ceci se reflète également sur les projections dans le futur, 
puisqu’ils sont 40% à juger que la situation politique devrait se 
dégrader au cours des 12 prochains mois contre 5% uniquement 
en 2014. Quant aux espoirs d’amélioration, ils ne concernent 
plus que 31% des dirigeants d’entreprises contre 69% en 2014.

mistes qu’en 2014. En effet, là où seuls 22% estimaient qu’en 
2014 la situation allait se dégrader, ils sont devenus plus de 49% 
en 2016 à le prévoir. 

Conjoncture externe 
Situations politique, 
économique et sociale

Une situation politique préoccupante

Evolution de la conjoncture politique durant les 12 prochains mois 

Evolution de la conjoncture économique durant les 12 prochains mois Evaluation de la situation économique et sociale

Evaluation de la conjoncture politique

Une situation économique et sociale fortement dégradée

Les barrières à l’investissement sont du ressort des Pouvoirs publics

Les entreprises citent également d’autres facteurs externes  
notamment le climat social général du pays et la situation  
sécuritaire.

Ces barrières à l’investissement peuvent carrément devenir des 
préoccupations majeures. L’instabilité sécuritaire, notamment 
le terrorisme, est la première de ces préoccupations, selon 66% 
des dirigeants interviewés. La situation sociale, notamment la 
pression des organisations syndicales, est également pointée du 
doigt par 55% des dirigeants. 

L’instabilité sécuritaire, économique et sociale préoccupe les dirigeants d’entreprises

Préoccupations des dirigeants d’entreprises

Barrières à l’investissement
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Les dirigeants interviewés sont moins optimistes qu’en 2014. 
Aujourd’hui, près d’un 1/3 fixe l’horizon de stabilisation de la 
conjoncture politique, économique et sociale à plus de cinq ans, 

alors qu’ils n’étaient que 12% en 2014. L’autre élément marquant 
du Baromètre 2016 est qu’ils sont plus du 1/3 également à esti-
mer que la stabilisation devrait survenir à l’horizon de 3 à 5 ans. 

Des perspectives de stabilisation repoussées à plus de 3 ans 

Stabilisation de la conjoncture politique, économique et  sociale

Le pessimisme des dirigeants est encore plus prononcé quant 
à la lutte contre la contrebande, la corruption et le marché in-
formel. En effet, ils sont plus de 80% à estimer que la politique 
menée par les pouvoirs publics est insuffisante pour aboutir à 
des résultats significatifs avant 3 ans, ce qui leur apparait au vu 

de leurs commentaires comme une perspective trop éloignée. 
Le pessimisme est moins de rigueur concernant la lutte contre le 
terrorisme et l’insécurité, même s’ils sont plus de la moitié (55%) 
à estimer que leur éradication ne saurait survenir avant 3 ans. 

Eradication du terrorisme et de l’insécuritéEradication de la corruption, 
la contrebande et l’économie informelle

Des attentes fortes dans la lutte contre le terrorisme, la contrebande et l’économie informelle

En 2014, les dirigeants avaient identifié cinq chantiers priori-
taires pour améliorer le contexte économique et social. Ces 
piliers sont encore les mêmes en 2016, mais avec des priori-
tés différentes. En effet, c’était la lutte contre la corruption qui 
constituait la priorité 2014 pour 56% des dirigeants interrogés. 

En 2016, il s’agit clairement de la mise à niveau des services des 
administrations en liaison avec l’entreprise (douanes, BCT, etc.) 
pour plus de 8 entreprises sur 10. Parmi les autres transforma-
tions prioritaires, nous citons la refonte du cadre légal et insti-
tutionnel de l’investissement et de l’entreprise, la réorientation 
des avantages fiscaux et la modernisation du système éducatif 
et de la formation.

Les mêmes chantiers qu’en 2014 à mener par les Pouvoirs publics, mais avec des échelles de priorité revues

56% 

41% 

41% 

42% 

Refonte du cadre légal et institutionnel  
de l’investissement et de l’entreprise  

Réorientation des avantages fiscaux  

45% 

Lutte contre la corruption  

Modernisation du système  
éducatif et de la formation  

Rehaussement de la qualité  
des infrastructures et des services publics  

Modernisation du système éducatif  
et de la formation  40% 

Réorientation des avantages fiscaux 

44% 

40% 

Refonte du cadre légal  
et institutionnel de l’investissement  

et de l’entreprise  

62% 

82% 
Mise à niveau des services  

des administrations  en liaison  
avec l’entreprise (douanes, BCT, etc.)  

Lutte contre la corruption  

20
16

 2014 

Fehmi Laourine
Associé,  Secteur des Services Financiers 

Aux yeux de nos dirigeants, la situation politique, économique et sociale de la Tunisie est mauvaise. Ils 
étaient plus de 80% à estimer que la situation était mauvaise ou plutôt mauvaise en 2014. Malgré la te-
nue d’élections et une stabilité relative au pouvoir, les hommes et femmes d’affaires déplorent un manque de visibilité 
persistant et l’absence d’une vision stratégique. Le regard porté sur la situation économique et sociale est également 
sévère, exprimant ainsi une véritable impatience.
Lors de la conduite de l’enquête du Baromètre, les dirigeants n’ont cessé d’appeler les gouvernants à la prise de dé-
cision  afin de sortir le pays d’une stagnation qui a assez duré, insistant au passage sur la nécessité d’agir d’urgence 
contre le marché parallèle et la corruption, causes principales de ralentissement de l’évolution économique et sociale 
du pays selon eux. Ils expriment leurs attentes de façon très explicite, en mettant la mise à niveau des services de 
l’administration en tête.Po
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t 
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• « Remettez tout le monde au travail ! »

• « Un gouvernement courageux et ayant une vision qui 
s’étend sur 5 à 10 ans »

• « Faites votre travail, assurez les réformes pour relancer 
l’économie et renouer avec la croissance »

• « Frappez fort pour le travail et rien que le travail, 
soyez responsables et cartésiens dans vos décisions »

• « Attaquez directement les problèmes et n’essayez pas 
de les contourner ! »

• « Appliquez la loi, renforcez la sécurité, communiquez de 
façon meilleure à l’extérieur pour rassurer les partenaires 
étrangers »

• « Laissez les gens travailler, allégez les procédures 
administratives et les autorisations pour le Tout Business »

• « Eradiquez la corruption avant qu’elle ne devienne 
irréversible »

• « Supprimez les rentes de situations en les taxant fortement »

• « Encouragez l’emploi en imaginant un nouveau modèle de 
financement de la sécurité sociale et des retraites »

• « Simplifiez la fiscalité ! »

• « Luttez plus fermement contre les arrêts de travail et les 
manifestations sauvages »

• « S’il y a un chantier à prioriser et qui va permettre de 
résoudre pas mal de nos maux de tête, c’est la réforme de 
l’administration »

• « Il faudra des réformes courageuses dans tous les domaines, 
notamment l’éducation et la santé »

• « Desservir toutes les régions de moyens pour avoir accès 
aux soins »

• « Diminuer la bureaucratie, assouplir la réglementation 
et s’ouvrir à l’innovation »

• « Mettez des compétences aux postes de gouvernance 
du pays, et non  des pseudos leaders politiques »

• « Démontrez davantage de sérieux dans la lutte contre la 
corruption »

• « Mettez l’économie au centre de vos préoccupations sans 
démagogie ni populisme »

• « Soyez au service de votre pays, et pas à votre propre 
service »

• « Remettez la valeur TRAVAIL au centre des débats ! »

• « Cessez les messages négatifs vers l’extérieur »

• « Ne mélangez pas la politique et l’économie sociale »

• « Ne prenez pas l’économique et le social en otage 
de la compétition politique »

• « Accélérez le processus des réformes et la révision des 
principales réglementations qui ne sont plus appropriées 
ni au contexte national ni au contexte mondial. »

• « L’intérêt national prime sur les calculs partisans. »

• « La Tunisie plurielle et multicolore est un acquis qu’il 
faut défendre sans discrimination aucune. »

• « Luttez contre l’extrémisme. »

A la question « Quel message adresseriez-vous et à qui, en Tunisie, pour assurer un avenir radieux et 
un mode de vie prospère et attractif pour vous et vos descendants ? », voici un panel des réponses 
des dirigeants d’entreprises interrogés : 

Verbatims
La parole aux dirigeants d’entreprises
« Mettez-vous au travail ! »

Messages au Gouvernement Messages à la classe politique

« Eradiquez la 
corruption, avant 

qu’elle ne devienne 
irréversible ! »

« Luttez plus fermement 
contre les arrêts de

travail et les 
manifestations 

sauvages »
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• « Rangez vos conflits aux placards et mettez l’intérêt  
général au-dessus des intérêts corporatistes »

• « Sensibilisez la population aux capacités réelles du pays 
pour rationaliser les demandes et réclamations syndicales »

• « Activez la paix sociale ! »

• « Respectez le droit du travail, arrêtez les surenchères  
et les revendications au risque de détruire les sociétés »

• « Soyez plus forts et soutenez plus les sociétés »

• « Investissez dans la génération future en inculquant  
une bonne éducation axée sur les bonnes valeurs »

• « Continuez la vigilance ! »

• « Faites preuve de plus de civisme »

• « Apprenez à vos enfants l’amour de la patrie, le respect 
des règles du vivre ensemble et de la loi, les valeurs du tra-
vail, de l’effort, de la rigueur, de l’excellence. »

• « Apprenez à vos enfants l’honnêteté, le respect, la tolé-
rance, l’ouverture à l’autre, au monde, à la vie. »

• « Ce sont les femmes tunisiennes qui amèneront un chan-
gement social non négligeable »

• « L’Etat Providence n’existe plus et n’existera plus. Que 
chacun prenne ses responsabilités ! »

• « On est tous dans le même bateau ! »

• « Ayez un grain de patriotisme ! »

• « Mettez-vous au travail ! »

• « Achetez tunisien, d’abord et toujours »

• « Je reprendrai ainsi la déclaration de J.F. Kennedy à ses 
concitoyens : « Ask not what your country can do for you, 
ask what you can do for your country »

• « Ne vous laissez pas abattre, travaillez dur, ayez de l’ambi-
tion, croyez en vos capacités et en votre pays. »

• « Forcez les portes pour prendre votre destin en main »

• « La jeunesse doit s’ouvrir vers l’étranger »

• « L’ouverture d’esprit est nécessaire à la Tunisie et sera 
transmise uniquement si la jeunesse voyage et découvre le 
monde »

• « Il faut retrouver les valeurs du travail, sérieux et honnê-
teté »

• « Sauter une génération pour passer le cap. La génération 
influente qui a dépassé la cinquantaine et qui a fait preuve 
d’échec doit prendre sa retraite »

• « Créer des terrains de sports, des lieux de loisirs et 
culture pour les zones défavorisées, pour les enfants adoles-
cents et autres »

• « Prévoir des formations gratuites, après des études de 
marché, aux diplômés »

• « Croire en la jeunesse, miser sur les acquis que sont l’édu-
cation, la place de la femme et sa singularité dans le monde 
arabe et musulman »

Aux partenaires sociaux et à la société civile

Messages au peuple Tunisien

Messages aux jeunes ou pour les jeunes

« Activez la paix
sociale ! »

« Achetez tunisien, 
d’abord et toujours ! »

« Forcez les portes 
pour prendre votre 
destin en main »
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Le Baromètre s’articule autour d’une double analyse: 
• d’une part la synthèse sur toute la durée  de l’année 2016, de 
la vie des entreprises en Tunisie, suivant plusieurs lignes direc-
trices résumées dans ce document; 
• d’autre part, l’analyse de la perception et des attentes des di-
rigeants d’entreprise et leaders d’opinions pour 2016, en mê-
lant aspects quantitatifs et qualitatifs, ainsi que tous les facteurs 
ayant une influence quelle qu’elle soit sur la vie des entreprises 
en Tunisie.

• EY a interrogé aussi bien des dirigeants d’entreprises, que des 
leaders d’opinion. Au total, l’enquête a touché cette année  88 
groupes et entreprises représentant 136 000 salariés, et totali-
sant un chiffre d’affaire de 16 000 millions de dinars (MDT).

Méthodologie du Baromètre
Périmètre et nouveautés 2016

Effectifs

Chiffres d’affaires (Millions de DT)

Profils interrogés

Secteur d’activité

Types de sociétés
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Baromètres précédents

Baromètre 2014
des entreprises en Tunisie

Baromètre 2012
des entreprises en Tunisie

Revolution Opportunities: 
Construisons notre Tunisie

de demain, 2011

Baromètre 2014 
des entreprises 
en Tunisie
Moral, préoccupations
et perspectives des 
dirigeants d’entreprises

Revolution 
Opportunities:
Construisons notre 
Tunisie de demain
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Le Baromètre des entreprises en Tunisie est une 
véritable tradition chez EY. Ce rendez-vous, qui en 
est à sa quatrième édition, est d’abord une occasion 
de se retrouver avec les dirigeants d’entreprises et 
d’effectuer le bilan de l’année écoulée et des pers-
pectives à venir et d’évaluer le climat des affaires. 
Cette année encore, une large équipe pluridiscipli-
naire a été mobilisée pour la réalisation de cette 
étude. Une approche privilégiant les entretiens indi-
viduels a été adoptée pour être au plus près de nos 
partenaires et à leur écoute afin de retranscrire au 
mieux leurs impressions.
Au total, plus de 120 dirigeants et leaders  
d’opinions ont participé à cette enquête. Ils repré-
sentent plus de 88 entreprises et groupes avec plus de 
130 000 employés pour un total de chiffres d’affaires  
supérieur à 16 000 millions de dinars tunisiens.	
Structuré en quatre parties distinctes: Situation et 
perspectives commerciales, Situation interne liée 
aux processus opérationnels, Stratégies d’investis-
sement et Emplois et Conjoncture externe, le Ba-
romètre a été conçu afin d’aborder la situation des 
entreprises dans son ensemble. 
Depuis la Révolution de 2011, le Baromètre vibre 
au rythme de l’actualité tunisienne, une actualité ca-
ractérisée par une effervescence sur tous les plans, 
économique, social et politique. « Le Baromètre 
2016 des entreprises en Tunisie : Moral, préoccupa-
tions et perspectives des dirigeants d’entreprises » 
s’inscrit dans la lignée des éditions précédentes 
dans lesquelles EY a mis tout son savoir faire afin 
de synthétiser au mieux la vision de la Tunisie aux 
yeux des dirigeants du secteur privé ainsi que leurs 
attentes des pouvoirs publics, en particulier, de la 
société civile et du peuple tunisien en général. 
Cette édition traduit le degré de maturité et la noto-
riété atteinte par le Baromètre qui se classe à pré-
sent comme une référence reconnue dans le monde 
des affaires en Tunisie. En plus d’aider les acteurs 
macro économiques à identifier les principales ten-
dances du marché, cet outil se distingue aussi par 
son aptitude à diagnostiquer les maux qui ralen-
tissent l’élan des entreprises tunisiennes et freinent 
par conséquent la croissance nationale.
Enthousiasmés comme à l’accoutumée, les chefs 
d’entreprises et leaders d’opinion ont fait preuve 
d’une grande ouverture et d’une franchise remar-
quables. 
Merci à tous ceux qui ont œuvré à la réussite de ce 
projet. 

Emir Sfaxi
Consultant,

Advisory Services

EY Tunisie
Avec plus de 220 professionnels en Tunisie, 
EY occupe une place de premier plan sur le 
marché et agit en tant qu’acteur majeur du 
développement économique.

Des équipes pluridisciplinaires 
et internationales
EY rassemble des professionnels de l’Audit, 
du Conseil en Management, des Transac-
tions, de la Fiscalité et du Droit, pour pro-
poser un large éventail de services profes-
sionnels et innovants aux entreprises.
Notre réseau pluridisciplinaire intégré et 
sans frontières, est gage d’un service d’ex-
cellence partout dans le monde pour ré-
pondre aux enjeux et besoins de nos clients.

Une présence dans tous les secteurs de 
la vie économique tunisienne
EY Tunisie réalise plus de 500 missions par 
an auprès :
• d’institutions gouvernementales à voca-
tion économique
• de filiales de multinationales de grande 
envergure
• de grands groupes privés tunisiens
• de sociétés cotées
• d’établissements financiers de premier 
plan.

Nous assistons les investisseurs étrangers 
dans leur implantation en Tunisie et accom-
pagnons les entreprises tunisiennes dans 
leurs projets d’internationalisation, notam-
ment au Maghreb et en Afrique.

EY continue à créer les conditions de 
confiance dans l’économie et le marché des 
capitaux. Nous aidons nos clients dans la 
compréhension de leurs enjeux et l’amé-
lioration de leur performance pour nourrir 
une croissance durable.
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Cette publication présente une synthèse
d’éléments dont la forme résumée a valeur
d’information générale. Elle n’a pas vocation 
à se substituer à une recherche approfondie 
ou au jugement d’un professionnel. Ni EY Tunisie, 
ni aucun autre membre de l’organisation mondiale
EY ne pourra être tenu pour responsable 
d’un dommage occasionné à quiconque 
aurait agi ou s’en serait abstenu en fonction 
de son contenu.

Noureddine Hajji
Associé, Directeur Général

noureddine.hajji@tn.ey.com

Sami Zaoui
Associé, Advisory Services

sami.zaoui@tn.ey.com

Contacts
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EY désigne les membres d’Ernst & Young Global Limited, dont chacun 
est une entité juridique distincte. Ernst & Young Global Limited ne fournit 
pas de prestations aux clients. AMC Ernst & Young est une société 
à responsabilité limitée de droit tunisien. 
Retrouvez plus d’informations sur notre organisation sur www.ey.com/tn. 
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